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\ os  comités  des  Marchés  5 des  Finances  Sc  de  lâ 
Guerre  , vous  ont  déjà  entretenus  plufteurs  fois  dé 
l’adminifiration  de  l’habillement  militaire»  Des  abus 
partiels  que  leurs  recherches  5 ou  quelquefois  le 
hafard  leur  ont  fait  connaître , les  ont  fait  fouiller 
jufque  dans  f inférieur  de  cette  adminiftration , ils  y 
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ont  découvert  des  dilapidations  énormes,  8c  telle** 
ment  multipliées , qu’on  n’a  pu  préfumer  qu’elles 
foient  la  fuite  de  la  négligence  ou  de  l’ignorance , 
mais  bien  qu’elles  font  le  finit  de  la  malveillance  ou 
de  la  perfidie  , ou  au  moins  celui  de  la  cupidité. 

Aulfi  n’avez-vous  pas  héfité  de  mettre  toute  cette 
admimftration , ancienne  ou  nouvelle,  en  état  d’arrêt 
tation;  St  cette  mefure  de  sûreté  générale  a paru 
d’autant  plus  néceffaire  , qu’il  eft  împoffible  de  croire 
que  dans  le  grand  nombre  il  ne  s’y  trouve  plufîeurs 
coupables. 

Vos  comités  ofent  vous  afrurer  que  ces  dilapida- 
tions font  dans  le  sÿftême  même  de  l’adminiflra- 
■tion  , les  fuites  de  fes  principes  St  de  fes  opérations. 
Leur  occupation  entière  étoit  de  ligner  quelques 
lettres , de  faire  quelques  marchés , de  donner  des 
eommiffions  ; mais  la  qualité  des  marchandées  , Tau- 
nage,  la  largeur,  les  défauts,  tout  étoit  confié  à 
des  fubalternes  , à des  vérificateurs , à des  garde- 
rnagafins , dans  lefquels  ils  âvoient  mis  une  aveugle 
confiance,  & fur  la  conduite  defquels  ils  n’ufoient 
d’au  eu  rie  efpèce  de  furveillance  ; tout  étoit  confié  à 
la  probité  St  à la  moralité  de  ces  fubalternes,  qui, 
certains  de  pouvoir  abufer  impunément  , ont  ufé 
jufqifà  l’excès  de  cette  étonnante  & coupable  fa- 
culté. Ain  fi  nous  avons  découvert  des  fraudes  dans 
les  aunages  St  dans  les  largeurs  : des  pièces  reçues 
pour  6 3 aunes  fe  font  trouvées  n’en  avoir  que  43  y 
St  de  3211’em  avoir  que  22, 

Nous  avons  découvert,  St  nous  pouvons  dire  les 
avoir  pris  fur  le  fait,  que  Ton  fubffituoit  des  pièces 
à d’autres,  St  nous  en, avons  arrêté  1,6 jo  aunes , dont 
plus  de  moitié  vaut  moitié  moins  du  prix  qu’on  Ta 
acheté  ; l’autre  partie , plus  de  ÿ dixièmes  de  moins  ; 
& enfin  quelques  pièces  hors  de  toute  efpèce  d’u- 
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Fages  : cependant  on  avoit  tenté  de  les  faire  Fortlr 
pour  les  confectionner , afin  de  les  fou  (traire  à nos 
regards.  Nous  avons  découvert  qu’au  mépris  de  votre 
décret  du  î 3 décembre,  qui  porte  qu’à  chaque  effet 
feront  joints  le  nom  & la  marque  du  fourniiièur,  on 
avoit  grand  foin  de  les  cacher  ou  de  les  enlever , 
afin  de  fouftraire  ces  fourniffeurs  perfides,  lors  de  la- 
découverte,  à toute  efpèce  de  refponfabilité. 

En  un  mot,  nous  olons  vous  ie  dire,  il  eft  diffi- 
cile d imaginer  une  efpèce  de  fraude  ou  d’agiotage 
dont,  on  n’ait  fait  ufage  fous  les  yeux  du  miniitre  qui 
en  avoit  la  furveillance , & fur  la  tête  duquel  pefoh 
la  refponfabilité,  pour  tromper  la  République  êc  di- 
lapider fesreflources  & fes  moyens.  Vous  n’en  ferez 
pas  étonnés,  citoyens,  quand  vous  faurez  que  les 
adminiftrateurs  étoient  dans  ces  places  comme  des 
oifeaux  de  proie  Sc  de  paffage,  qu’ils  dévoient  fe  hâ- 
ter de  faire  fortune , affinés  que  leur  règne  ne  7 ferait- 
pas  de  longue  durée. 

Chaque  miniftre  a voulu  nommer  fes  créatures  ; 
chaque  miniftre , dans  fon  court  miniftère , a encore 
voulu  favorifer  le  plus  grand  nombre  d’entre  elles , 
certain  que  pourvu  qu’un  adminiflrateur  fut  quinze 
jours  en  place,  fa  fortune  devoit  être  faite,  ou  qu  i! 
étoit  indigne  de  la  faire  ; suffi  vous  les  voyez  entrer 
dans  l’ ad mim fixation  fans  faire  inventaire,  fortir  de 
l’adminiftration  fans  rendre  compte , & vous  dire,  lors- 
que vous  en  demandez,  que  n’ayant  rien  touché, 
n’ayant  fait  que  quelques  fignatures , leur  compte  étoit 
bientôt  rendu. 

Il  faut,  citoyens,  que  la  loi  s’appefantifTe  fur  les  ad- 
miniftrateurs coupables  ; il  faut  chercher  dans  leur  for- 
tune fcandaleufe  des  moyens  de  réparer  les  per  es  do 
la  République.  Feut-on  voir  des  innocens  dm;  trio 
affbciation  dont  tous  les  membres  font  folidaires,  6c 
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dont  toutes  les  avions  appartiennent  à la  fociété  & non 
à l’individu?  Les  crimes  font  perfonnels,  & le?  châti- 
ment ne  doit  tomber  que  fur  les  coupables;  mais  la 
dilapidation  étant  l’ouvrage  de  l’adminillration , nul 
ne  doit  être  exempt  de  la  difculîion  de  la  fortune,  & 
il  faut  qu  une  vie  fcandaieufe  ou  coupable  foii  terminée 
par  l'ignominie  ou  par  la  peine. 

Mais,  citoyens,  il  ne  fuffit  pas  à la  République  de 
couper  le  £1  des  maux  dont  nous  avons  été  jufques 
à préfent  environnés , il  faut  encore  les  prévoir  pour 
l’avenir;  il  faut  que  Fadminillration  qui  furvivra  à celle 
que  vous  voulez  détruire,  ne  puilfe  entraîner  de  pareils 
abus;  il  faut  que  les  hommes  dont  elle  fera  compofée 
ne  puiffènt  être  changés  fuivant  le  caprice  du  minilire, 
ou  les  intérêts  de  fes  agens;  il  faut  qu’ils  foient  fur- 
veilles  de  manière,  que  d’un  côté  retenus  par  l’exemple 
de  leurs  prédécelfeurs,  & de  l’autre  par  un  œil  toujours 
ouvert  & attentif  fur  leur  conduite,  ils  foient  liés  à 
leurs  devoirs  ; il  faut  enfin  que  leur  choix  foit  accom- 
pagné de  certains  cara&ères  qui  puiffent  ralfurer  la 
République  & fur  leur  civifme,  8c  fur  leur  zèle,  8c 
fur  leur  capacité. 

Citoyens  , il  faut  vous  le  dire,  le  miniflre  efl  entouré 
d’agens  dont  la  République  pourroit  lui  reprocher  le 
choix , & qui  ne  lui  permettent  pas  de  faire  le  bien, 
quand  même  il  voudroit  le  faire;  & feulillui  eft  im- 
poffible  de  pourvoir  à tant  d’objets  qui  excèdent  les 
forces  d’un  feul  homme.  La  crainte  de  mal  faire,  la 
pufillanimité , tout  ce  qui  environne  le  miniflre  met 
des  entraves  à fes  opérations.  Il  faut  enfin  que  l’Alfem- 
blée  prenne  un  parti  néceiïaire  8c  indifpenfable , 8c  - 
qu’elle  ne  lailfe  pas  le  fort  de  la  République  8c  de  fes 
défenfeurs  au  pouvoir  d’un  feul  homme , qui  a eu  la 
franchife  de  vous  avouer  8c  de  reconnaître  fon  in- 
fuffifancc. 


> / f T ^Convention  s occupe  immédiatement 

du  fort  des  defenfeurs  de  la  patrie , & qu’elle  ne 
confie  a perfonne  le  choix  de  ceux  qui  leront  deftinés  à 
pourvoir  a leurs  befoins;  il  lui  faut  des  avens,  & il  faut 
des  furveiltans  à ces  agens  même,  afin  que  ni  les  uns 
m les  autres  ne  foient  tentés  d’imiter  leurs  prédécef- 
feurs,  & de  laiHer  un  libre  cours  à leur  cupidité. 

Voila  pourquoi  vos  comités  vous  propoferont  doter 
au  mmiltre  le  choix  des  adminiftrateurs,  & d’établir 
un  bureau  de  furveillance  & de  comptabilité,  qui  fuive 
pas-a-pas  les  operations  de  cette  adminilîration , lequel 
Jo.t  lurveille  lui-même  par  les  comités  de  la  Conven- 
tion fous  1 infpeétion  defquels  l’adminiflration  doit 
agir. 

î P*?ur/?mPIir  Pordre  qui  leur  a été  donné  par 

Zt  e,f  6 JU!n’  Sue  vos  com'tés  vous  propolent 
cet  etaphffement,  qui  mettra  l’une  dans  le  plus  grand 
jour , & Suivra  l’autre  avec  une  exaétitude  continuelle 
rendra  compte  de  toutes  les  opérations  à vos  comités  * 
qui  de  leur  part  mettront  le  plus  grand  foin  à vous  les 
fou  mettre.  Ce  bureau  ne  lera  point  Amplement  at- 
tache  aux  habillemens , mais  fa  furveillance  s’étendra 
a toutes  les  fournitures  néceflaires  aux  armées  c’»lî-à- 
dire  aux  quatre  parties  eflentielles  du  fervice  , favoir  » 
Les  vivres,  fubfiftances,  étapes  & fourrages; 

naodlement , équipement  & campement  : 

-.-•es  nopitaux  fedentaires  Sc  ambu  la  ns; 

.Les  nnnvniç  


qu.  doivent  régne.  «uuoic  a r ennemnie. 

L eit  dans  cette  perfuafion  que  vos  comités  ont 
forma  le  projet  d’une  loi  générale  divifée  par  ma- 
tieie  , & qui  préfente  féparément  un  régime  exaéfc 
pour  cnacune  de  fes  parties , & un  enfemble  qui  les 
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•foumette  â une  infpe&icn  continuelle  fous  le  nom  Je 
bureau  de  furveillance  Ôc  de  comptabilité.  Car  s’il 
eft  eflentiel  de  mettre  enfin  de  F ordre  dans  toutes  les 
adminiflra.tions  d’où  déperdent.  le  falut  delà  profpé- 
ntç  de  nos  armes , il  eft  bien  important  encore  d’é- 
clairer  l’emploi  des  fonds  énormes  qu’elles  ont  con- 
fommés  , de  de  furveiller  ceux  qu’exigera  leur  fer  vice. 

Les  abus  trop  multipliés  dont  on  vous  a rendu 
compte  dans  la  partie  de  l’habillement  exigent , de 
votre  dé  ci  et  ordonne,  qu’il  lui  fort  pré  feu  té  une 
nouvelle  organe  fat*  on  : c’tfl  le  premier  titre  de  la  loi 
que  vos  comités  vous  propofent. 

IL  n’ont  point  ignore  qi  il  s'etoit  élevé  quelques: 
cp  nions  pour  rétabli  une  forme  pratiquée  fous  l’an-* 
cien  régune.,  qui  r/a  ex:fté  que  quelques  memens,  de 
charger  les  troupes  elle  s-mêmes  de  leur  habillement, 
& d’çn  donner  le  foin  aux  confeils  d’adminîfîration* 

Vos  comités  ne  fe  font  pas  refufés  à reconnoftre 
les  avantages  dont  ce  plan  pourroit  être  fufceptible; 
tna-L  ils  ont  profondément  réfléchi  fur  les  inconvé- 
nient majeurs  que  ce  mode  entraîneront' dans  les  cir- 
confbnces  adu elles  , & ils  fe  font  pénétrés  des  motifs 
qui  1 avpient  fait  abandonner  par  l’ancien  régime. 

Sans  doute  , en  confidérant  la  dépenfe  beaucoup 
plus  que  double  qu’a  coûté  la  partie  de-  l’habille- 
ment , & l’énorrrnté  des  dilapidations  qui  fe  font 
commifes  , on  peut  croire  qu’il  feroit  avantageux  de 
charger  les  corps  de  s’habiller  ôc  de  s’équiper  eux- 
mêmes,  en  leur  afbgnsnt  à chacun  la  fomme  nécef- 
faire  à leurs  approvifiorinemens  : mais,  indépendam- 
ment de  l’exemple  que  nous  ont  donné  les  bataillons  de 
gardes  nationaux  , lors  de  la  levée  des  trois  cent,  mille 
hommes  au  mois  de  mars  dernier,  ce  qui  eft  bien  ca- 
pable d’écarter  feul  ce  f)  flême  ; une  autre  expérience 
nous  infiruit  encore  à ce  fui  et. 
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En  1776,  on  donna  aux  confeils  d’ ad  min  i flr  a tïôn 
des  différens  régimens  le  foin  de  pourvoir  à leur  ha- 
billement & équipement  en  entier  ; c’eft-à-dire  qu’on 
les  autorifa  à faire  Fâchât  des  étoffes  de  de  toutes  les 
autres  fournitures , à faire  confectionner  l’habillement 
& le  petit  équipement , en  un  mot  à tout , au  moyen 
des  fommes  fixes  qui  leur  étoient  attribuées.  Mais 
comme  les  connoiffances,lê  zèle , les  foins , F aptitude, 
ne  font  pas  également  diftribués  à tous  les  hommes  , 
F exécution  de  ce  nouveau  mode  fit  bientôt  voir  que 
s’il  y avoit  quelques  régimens  paffablemeht  adminif- 
trés  , d’autres  a voient  plus  que  de  la  peine  à fuffire 
à leurs  dép-enfes  , & que  le  grand  nombre  enfin  s’é- 
toit  confidérablement  endetté.  Les  fournitures  d’ail- 
leurs fe  trouvèrent  toutes  inégales  , de  plus  ou  moins 
bonne  qualité  , d’un  prix  par-tout  différent,  8c  que 
la  concurrence  de  tant  d’acheteurs  farfoît  monter  fen~ 
fiblement.. 

A ces  premiers  inconvéniens  il  s’en  joignit  d’autres 
qui  éveillèrent  l’attention  du  gouvernement;  des  jalon- 
fies  s’élevèrent  contre  ceux  qui  étoient  chargés  des 
achats  ; des  jaloufies  on  vint  à la  méfiance  , de  la 
méfiance  aux  murmures,  aux  inculpations  mêmes , 
8c  les  animadyerfions  qui  fe  manîfeftèrèht  détrm  fi- 
rent en  très-peu  de  temps  l’union  fi  précieufe  à main- 
tenir dans  les  corps.  Tant  de  motifs  déterminèrent  à 
rétablir  la  régie  qu’on  avoit  fuppriméè. 

Si , malgré  ces  obfervations  qu’on  a cru  utiles  , 
pu ifqu’ elles  peuvent  conduire  à des  mefurës  fages  8c 
prudentes  dans  l’exécution  , on  perfiftait  dans  ce 
fyflême  , 8c  qu’on  voulut'  le  rétablir  , ce  ne  ferait  pas 
dans  le  moment  d’une  guerre  très-active  , où  les  trou- 
pes font  dans  un  mouvement  continuel,  qu’il  faudrait 
fe  déterminer  à le  faire  revivre.  Eft-il  plus  utile  au 
fuccès  de  nos  armes  de  convertir  nos  camps  en  atte- 
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îiers  oe  tailleuis  & oe  cordonniers,  que  d’exercer  nos 
ioldats  aux  évolutions  militaires?  Dans  une  furprifé 
de  1 ennemi , vaut-il  mieux  qu’il  les  trouve  les  armes 
a la  main  , ou  avec  le  tire-pied  & l’aiguille  ? Voulez- 
vous  oppofer  aux  ennemis  des  artifans  ou  des  héros  ? 
Oui , j’ofe  le  dire  , fi  le  civifme  & le  patriotifme  de 
ceux  qui  propofent  ce  pian  n’étoient  pas  connus , 
on  feroit  tente  de  croire  qu’on  voudrait  renouveler 
les  fcenes  rumeufes  de  la  Belgique.  En  effet , que 
ieioient  devenus  nos  riches  magafins  , s’ils  enflent  été 
a Famars  ou  au  camp  de  Céfar?  Et  quand  vos  admi- 
niltrations  régimentales  n’auront  plus  ni  fonds  ni 
^ . £îs  ? quc^e  alternative  adopterez  - vous  , ou  de 
laitier  dans  une  entière  nudité  les  défendeur, s de 
la  patne  , ou  oe  fournir  le  néceffaire  à leurs  befoins  ? 
Voulez-vous  envoyer  fur  vos  frontières  pour  deux 
cent  millions  d effets  que  vos  magafins  contiennent  , 
8c  en  enrichir  l’ennemi  comme  on  a fait  à Valem 
dennes  & ailleurs  ? Peut-on  mieux  fervir  l’ennemi  & 
les  dilapidateurs  ? dans  un  infant  ils  auront  rendu  tous 
leurs  comptes. 

Nous  fouîmes  dans  le  moment  où  notre  falut  eft 
dans  nos  armées:  c’efi  vers  elles  que  nous  devons  porter 
tous  nos  foins  , comme  toutes  nos  efpérances  ; nous 
devons  donc  tous  travailler  à les  nourrir,  à les  vêtir 
& à les  armer  ; c’eft  aflez  pour  elles  d’avoir  le  pénible 
& nobie  emploi  de  terraflër  l’ennemi  & de  défendre 
nos  irontières , ne  leur  en  laifîbns  pas  d’autres;  fi  elles 
ont  rempfi  cet  important  devoir,  elles  auront  bien 
mente  de  la  patrie. 

Pour  vous  , citoyens  & citoyennes  que  l’âge  ou  le 
fexe  retiennent  dans  vos  foyers  , 8c  qui  n’avez  d’au- 
tres moyens  de  fub  finances  Sc  de  fervir  la  patrie  qu’en 
consacrant  tous  vos  momens  à travailler  pour  les 
P et  oms  de  nos  dçfenfeurs , préférez-vous  le  parti  de 
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vivre  oififs’  & à la  charge  de  la  république , d’être 
des  frelons  ou  de  laborieufes  abeilles  , à celui  de  con- 
tinuer d’offrir  vos  bras  au  fervice  de  la  patrie  , qui 
continuera  elle-même  de  pourvoir  à vos  be.oins  . 

Les  démarches  multipliées  que  vous  venez  de  .aire 
pour  obtenir  de  l’ouvrage  nous  répondent  de  votre 
amour  pour  le  travail  8c  du  defir  de  vous  montrer 
dignes  des  lbins  que  la  Convention  aura  toujours 
peur  la  claffe  laborieule  du  peuplé. 

Revenons  donc , 8c  difôns  que  les  cire  on  fiances 
s’oppofent,  quant  à préfent , à un  pareil  fyftême  ; 
eue  *de  l’adopter  ce  feroit  fe  réfoudre  à des  dangers 
infaillibles  8c  à des  pertes  immenfes , pour  courir  apres 
un  avantage  idéal  ou  du  moins  incertain. 

Mais  un  objet  que  vous  ne  devez  jamais  perdre 
de  vue,  c’eft  que  vos  adminifirateurs  achètent  im- 
médiatement, dans  les  fabriques,  eSc  par  eux-mêmes, 
fous  les  yeux  des  municipalités  , qui  auront  toujours 

devers  elles  8c  les  échantillons  & le  prix  , & qui  je- 
ter ont  des  regards  févères  fur  les  matières  mêmes  dont 
les  fabricans  uferont  pour  8c  au  compte  de  la  Ré- 
publique. 

Vous  ne  permettrez  jamais  non  plus  que  vos  ad- 
n'iini fixateurs  fe  fervent 'de  voyageurs  8c  de  commit 
fionnaires;  il  faut  qu’ils  voient  tout  8c  faffent  tout 
par  eux -mêmes,  8c  vous  ne  verrez  plus  des  mtri- 
gans  gagner  i £0,ooo  ou  200,000  liv.  en  un  mois 
de  temps  , pour  faire  des  çommiffions  pour  le  compte 
de  la  République. 

îl  faut  enfin  Supprimer  les  maga fins  purement  mi- 
litaires près  les  armées  : ces  dépôts,  hors  de  toute 
furveillance,  à la  difpofition  des  généraux  8c  des  com- 
miliaires  ordonnateurs,  font  une  des  plus  fortes  plaies 
de  la  République.  L’adjoint  même  du  mini  fit  e , frappé 
des  abus  qui  s’y  commettent , efl  convenu  de  la  ne- 
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dans  la  Belgique,  ou  le  perfide Dumouriez  & la  longue 
f" “ * lIai“,“  #*«*  enchaînés  à fe  noirs 

™ àT„”»r“  “dei>ÔK  immenfe  E- 

Condé’i1?  vSi”e  !“  C3phnIations  de  Mayence,  de 
l^once  & de  Valenciennes , font-elles  des  fuites  de  ces 

S ^ ’•  & 1>0n  aff«e  que  dans  cette 
tinf.  * on  avoit  accumulé  tous  les  cuirs  def- 

velfie  par  L'tyS  * °Ù  on  l’a  ™e  in~ 

nombreux  & places  dans  les  villes  d’où  fixera  facile 
ae  tranfporter  aux  armées  tous  les  effets  dont  eïeS 
£izJen°5  avof  befom-  Nous  vous  en  propoferons 

ou  jÙ  rS Cr0yr,ons fuffiraotes, faufà augmenter 
ou  diminuer  fmvant  les  circonfiances. 

Nous  convenons  & nous  fentons  qu’il  faut  des  dé- 
des  afmées,  fur-tout  d’effets  de  campe- 
ment ce  de  petit  équipement  ; des  pertes  foudaines 
de  evenemens  imprévus  peuvent*  exiger  que  des 
W l aUfft  ' lna:'PenfabIeS  r°ient  touio»«  prêts  & 
0mLlmam  •-  ma‘-S  C£s  déPôts  réfervés  aux  feuls 
^hLM  d"  Plem'er®  neceffité  feront  partie  du  magafin  le 
plus  procpie  & dépendront  abfolument  de  fon  admi- 

lon  n'o  (%r  & de  fa,com,Ptabll!té  ; par-là  le  même  batail- 
A-  dn'n,  point  dans  le  cas  de  recevoir  des  fournitures 
& gacn  01  !a:re  * du  magafin  d’adminilîration  , 
fb,3  tiUeMS  meme  des  rePréPentans  du  peuple  , 
cc.nG,4  eux  que  nous  avons  vu  fe  renouveler 
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tant  de  fois , & auxquels  fans  doute  vous  voudriez 

r £11  faut , par  un  inventaire  fidèle  & exad,  invertir 
vos  nouveaux  adminirtrateurs  de  tous  les  effets  don 
les  anciens  ont  rempli  vos  magafins;  ils  font  en  grand 
nombre,  & l'on  ofe  vous  dire  qud  exille  au  mo.ns 
cinq  millions  d’aunes  de  draps  de  tout  genre  : mais 
telle  étoit  la  confufion  & le  chaos , que  , parmi  cette 
abondance  d’effets,  il  manque  préfque  toujours  quel- 
que chofe  pour  former  un  équipement  en  entier.  _ 
Vous  ne  devez  pas  douter  que  cet  inventaire  ectas- 
iera vos  comités  fur  de  nouvelles  manœuvres  qui 
feront  le  complément  de  la  vie  adminiftiauve 
vos  avens.  H faut  cependant  rendre  juftice  : la cor- 
ruption , quoique  très-étendue , n’a  point,  ete  géné- 
rât» & plufieurs  bons  citoyens  ont  refifte  ; d autres , 
après  avoir  paffé  quelques  jours  dans  1 exercice  ce 
ces  fondions  , fe  font  retirés  en  Tentant  leur  impuu- 
fance  de  faire  le  bien,  & en  avouant  leur  mca- 
pacité.  Peut-être  eût-il  été  digne  de  leur  civmne  oe 
dénoncer  les  abus  qu’il  a été  difficile  de  leur  cacher; 
mais  les  dilapidateurs  favent  tellement  s enveiopper 
du  myftère , que  l’homme  probe  fans  méfiance  qui 
fe  juge  févèrement  lui-même  , ne  juge  les  aunes 
qu’avec  douceur  & indulgence. 

Ce  petit  nombre  ne  doit  point  empêcher  que  vous 
établiffiez  un  juré  civil , pour  examiner  la  conduite 
& la  fortune  fcandateufe  de  ces  hordes  de  dilapica-- 
teurs;  il  faut  les  juger  fur  l’opinion  publique  & 
fur  leur  conduite  ; il  faut  les  juger  fur  leur  - or  tune  * 
il  faut  qu’ils  déclarent  les  moyens  dont  ils  ont  iM, 
pour  arriver  fi  fubiternent  de  cet  état  prétendu  de* 
fans-culottes  où  ils  parodiaient  s’honorer  d’exiner  % 
à cette  cl  a (Te  d’hommes  fcandaleufement  opulens  ^ 
qui  n’ appartiennent  plus  que  par  un  extérieur  troiîi- 


chent%CeJte  ®I.affe  d’homm«  probes,  où  ils  ne  cher- 

e co“v,i' du  “fi”  <•« 

JL* A f *'?*■****!  les  longueurs  que  de  plus 

ud^abhfl  Ier0fnr  na[tur’  & T»  feroient  très-pré- 
judiciablwS  a la  chofe  publique  : l’état  de  ftap-naunn 

dangereufe  où  fe  trouve  Ædminiftration  fffiu" 

refus  taP  V S ^ aVer-ef  j es  adm'n^rateurs  actuels  le 
relus  tacite  mais  reel  de  leur  part  de  ne  fuivr-  au- 

cune  opérât. °n,  eXpofent  nos  armées  à manquer  de 

tout  d un  moment  à l’autre  : toutes  ces  circonrtan- 
ces  vous  commandent  d’entendre  & de  décréter 
vous  convient,  le  projet  de  décret  fuivant  : * 

PROJET  de  décret 

POfll^ganisati'm  des  parties  du  service  des  vivres 
& subsistances , de  l'habillement , des  hôpitaux , des 
transports  Ct  charrois  militaires . 

tome  Sure  nnî "f  nrt;0naI,e  ’ fraPPée  d«  plaintes  de 
aux  di£n,q  K r font/Ievées  fur  le  fervice  relatif 
néceffité  de  r.«  f°'nS  des  années;  pénétrée  de  la 
S: /r:  T , ^P1”-rner  les  aous  énormes  qui  fe  font 

tablîr 'un"5  “ <J,ver[es  adminilfrations;  prelTée  d’é- 

Sss  & Ies  fournitures  ^ 

la  Réoubllm^  que  ks  pertes  multiPIiées  qu’éprouve 
ce  „ ïf  q proviennent  principalement,  V.  de 

^ troupes  &’dans  lï 

’ n ont  point  ete  réglées  d’une  manière  fixe 
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&'précife,  d’après  le  nombre  d'hommes  qui  les  com- 
posent en  général,  & d’après  les  befoins  de  chaque 
ibldat  en  particulier  ; 

2°.  De  ce  que  le  régime  8c  les  opérations  des  di- 
verfes  adminillrations  n'ont  point  été  appuyés  de  ré- 
glemens  qui  les  déterminaüènt  & qui  foumiiient  à une 
refponfabiiité  circonfcrite , mais  fevère , les  citoyens 
qui  fe  font  trouvés  appelés  à les  conduire  ; 

3°.  De  ce  que  ces  adminillrations,  trop  faiblement 
furveillées  8c  mvefties  d’un  trop  grand  pouvoir,  n’é- 
toient,  pour  la  plupart , compoîees  que  de  perfonnes 
de  peu  d’expérience,  & fans  moyens  pour  remplir 
les  fondions  qui  leur  étaient  confiées; 

qo.  Enfin , de  ce  que  la  mobilité  continuelle  des 
adminiilrateurs  entraînoit  évidemment  le  défordre  8c 
la  ruine  des  adminillrations  : 

Voulant  mettre  fin  à tant  de  défeduofîtés  & la, 
plus  grand  ordre  dans  ces  geflions  diverfes,  fi  im- 
portantes au  falut  de  la  République,  a décrété  ee 
qui  fuit  : 

CHAPITRE  PRÉLIMINAIRE. 

Article  premier. 

Le  miniflre  de  la  guerre  donnera,  dans  le  plus 
court  délai  poilible  , .8c  remettra  aux  comités  de  la 
Guerre  8c  de  l’Examen  des  Marchés  réunis,  des  états 
exads  de  toutes  les  troupes  de  la  République , tant 
dfedives  qu’au  complet. 

I L 

Il  produira  de  même,  8c  pour  le  premier  odobre 
prochain  au  plus  tard,  des  états  de  tout  ce  qui  eft 
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•fcéfceffaire  à chaque  corps  pour  compléter  leur  habille- 
ment  r grand  & petit  équipement , foit  d’infanterie, 
loit  de  cavaleiie , en  diflinguant  les  différentes  armes  ; 
6z  pour  y parvenir,  il  fera  procéder  à des  revues  gé- 
nérales'de  tout  estes  troupes  de  la  République,  pour 
c on  Rater  le  bon,  médiocre  & mauvais  état  de  leurs 
effets. 

I I L 

Le  comité  de  la  Guerre  donnera  un  projet  de  loi 
pour  l’établifiement  d’une  malle  pour  chaque  homme 
d’infanterie  Sc  de  cavalerie,  au  moyen  de  laquelle  il 
fera  tenu  à l’avenir  de  s’entretenir  de  toutes  les  par- 
ties de  petit  équipement  qui  lui  font  néceffaires. 

I V. 

La  tréforerie  nationale,  conjointement  avec  le 
miniftre  de  la  guerre,  juflifiera,  avant  le  premier  oc- 
tobre prochain , des  retenues  qui  ont  dû  être  faites  fur 
la  troupe,  tant  des  3 fous  par  folde  Sc  par  jour  pour 
remplacement  de  l’habillement , que  des  2 fous  def- 
îinés  à l’entretien  du  linge  Sc  chaulfure , conformé- 
ment au  réglement  du  y avril  17^2. 

V. 

Il  fera  établi  quatre  directoires  généraux  pour  le 
fer  vice  des  armées,  relatif  aux  objets  ci-après  : 

Savoir: 

Un  direêloire  des  vivres  Sc  fubfiftanccs  militaires  ; 

Un  directoire  de  l’habillement,  campement  Sc  équi- 
pement; 


Un  directoire  des  hôpitaux  ambulans  & fédentaires; 

Un  diredloire  des  tranfports  8c  convois  militaires, 

V I. 

Ces  quatre  directoires  feront  chacun  à leur  égard 
immédiatement  furveiilés  , tant  dans  les  opérations 
relatives  à leur  fervice  , que  dans  les  fonds  qu'ils  au- 
ront à employer,  par  un  bureau  de  furveillance  & de 
comptabilité , compofe  ainii  qu’il  fuit. 

TITRE  PREMIER. 

Bureau  de  Surveillance  Ct  de  Comptabilité 
Article  premier. 

Il  fera  établi  un  bureau  de  furveillance  8c  de  comp- 
tabilité, compofé  de  cinq  commiffaires  à la  nomi- 
nation 8c  au  choix  de  la  Convention  nationale. 

I L 

Les  fondions  principales  de  ces  commiffaires  feront 
de  furveiller  toutes  les  opérations  intérieures  des  quatre 
directoires  des  vivres  8c  fubfiflances  militaires,  de  l’ha- 
billement, équipement  & campement,  des  hôpitaux 
ambulans  & fédentaires , & des  tranfports  8c  convois 
militaires. 

I I L 

Les  commiffaires  fe  feront  remettre  par  chacun 
defdits  directoires , un  état  exad  de  leurs  approvifion- 
nemens  de  toute  nature  , 8c  de  leur  fituation  fous  tous 
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les  rapports,  à l’effet  par  eux  d’en  fendre  compte  âux 
comités  qui  en  ont  la  furveillance , pour  y être  déter- 
mine par  un  réglement  ultérieur,  tous  les  befoins  aux- 
quels il  fera  jufte  de  pourvoir. 

I V. 

Tous  les  ordres  donnés  par  le  miniftre  de  la  guerre, 
foit  fur  le  mouvement  des  armées  & leurs  approvifion- 
nemens  en  tout  genre,  foirfur  ceux  néceliaires  aux 
places  fortes,  autres  que  les  parties  concernant  l’ar- 
tillerie, feront  adreffés  au  diredoire,  & communiqués 
immédiatement  au  bureau  de  furveillance,  8c  chaque 
directoire  fera  tenu  , fous  fa  refponfabilité,  de  juftifier 
audit  bureau  de  furveillance  8c  comptabilité  de  l’exé- 
cution defdits  ordres. 

V. 

Les  membres  du  bureau  de  furveillance  8c  de  comp- 
tabilité rendront  aux  comités,  de  quinzaine  en  quin- 
zaine, & toutes  lesfoisqu’ilsenferont  requis,  un  compte 
ex  ad  de  toutes  les  opérations  des  différens  diredoires 
par  état  fommaire,  de  même  que  des  fonds  qui  leur 
auront  été  diflribués  8c  de  l’emploi  auquel  ils  auront 
été  affedés. 

V I. 

Toutes  les  feuilles  8c  dépenfes , tirées  fur  la  tréforerie 
nationale , devant  être  payées  fur  les  fonds  mis  à la 
difpolition  de  chaque  diredoire, feront,  avant  tout,  vé- 
rifiées 8c  examinées  par  les  membres  du  bureau  de  fur- 
veillance 8c  de  comptabilité,  8c  ne  feront  acquittées  à 
la  tréforerie  nationale  que  fur  une  ordonnance  au 
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pied  défaites  feuilles  délivrées  par  lefaits  coqrmiffaires 
tre  eux  mptabl  Ue  ’ & fiSnéesde  ttois  au  moins  d’en- 

V I I. 

^ Ledit  bureau  de  furveillance  & de  comptabilité 
s occupera  fans  délai  de  1 examen , vérification  & arrê  fa 
de  tous  les  comptes  a rendre  par  les  adminifirations 
f'  ??actc  chargées : précédemment , tant  des  vivres 
& fubfutances, que del  habillement, équipement* cam! 
pement , des  hôpitaux  & des  tranfports  militaires  • * 
a mefure  que  lefaits  comptes  feront  drefiës,  examinés 

arKet"Sj  3 u ei'0na  P/éfentés  aux  comités  par  les 
"?ePbr^?At  b“*au  de  furveillance,  pour  en  eue  Ü- 
îcic  a 1 Aüemblee  nationale. 

VIII. 

Les  membres  du  bureau  de  furveillance  & en mn 
Habilite  jouiront  du  traitement  de  P"" 

Les  fais  des  bureaux  qu’ils  établiront  feront  rco-fac 
par  eux;  & apres  qu’il  en  aura  été  fait  un  rapport  par 
les  comités  reunis,  ils  feront  définitivement  arrêtés?^ 
nayes  fur  les  ordonnances  qu’ils  en  délivreront  tous 
les  mois  iur  la  trelorerie  nationale.  4 

I X. 

Les  membres  du  bureau  de  furveillance  fa  coneer 
teront  avec  les  différées  diredoires  fur  les  modes  d’e'~  h 
cuti  on  & le  régime  intérieur  qu’ils  jugeront  les  pfa 
propres  a accélérer,  eclairer  & perfeéüonner  la  ma?cî- 1 
ou  fervice  dans  toutes  les  parties  quiparoîtront  l’exi*e" 
éc  re  tout  rera  definitivement  arrêté  par  la  Convention 

Rapp.  fait  par  P\  C.  Fr.  Dupont.  g 
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TITRE  IL 

Directoire  de  V habillement» 
Article  pr.emier. 

L’adminiflration  aduelle  de  l’habillement  eft  fup- 
primée  ; elle  fera  remplacée  par  un  directoire.  L’ad- 
minidration  continuera  néanmoins  fes  fondions  juf- 
qu’à  ce  que  le  diredoire  qui  doit  être  formé  foit 
en  adivité  , & conformément  au  décret  du  20  juillet 
dernier. 

I I. 

Ce  diredoire  fera  compofé  de  vingt-quatre  mem- 
bres , dont  huit  feront  attachés  à Padminiffration 
centrale,  à Paris,  8c  les  autres  aux  dépôts  qui  fe- 
ront établis  dans  les  villes  ci-après  dé  (igné  es. 

Les  huit  membres  feront  nommés  par  le  départe- 
ment de  Paris , fur  la  Me  des  candidats  qui  lui  fe- 
ront préfentés  par  les  fedions , à raifon  d’un  can- 
didat chacune,  avec  défignation  de  l’âge  8c  de  la 
profeiTion  qu’il  aura  précédemment  exercée. 

Dans  chaque  département  où  les  dépôts  feront 
fîtués , les  adminiftrateurs  feront  à la  nomination  du 
diredoue  du  departement,  fur  la  prefentation  des 
candidats  fournis  par  les  diflrids , à raifon  d’un 
candidat  chacun. 

I î I. 

Aucun  adminiflrateur  , garde  - magafin  ou  autre 
prépofé  , ne  pourra  être  intéreifé  diredement  , 


... 

m indirectement  dans  aucune  fabrique,  ni  maifon 
de  commerce. 

I V. 

En  execution  du  prefent  décret , les  procureurs- 
iyndics  des  communes  où  font  fitués  les  difiéiens 
magafins  de  l’adminiftration  , feront  coter,  parapher 
& arrêter  tous  les  livres-journaux  fervant  aux  pré- 
poies  de  cette  adminiftration  , ainfi  que  les  factures 
& lettres  de  voitures  qui  ne  feroient  point  portées 
lur  leldits  journaux. 

V. 

Le  cachet  de  la  municipalité  fera  appofé  fur  toutes 
les  pièces  d échantillons , matrices  ou  échantillons 
& modèles  qui  ont  dû  & doivent  fervir  de  pièces 
de  comparaifon  pour  les  fournitures.  Il  en  fera  drefle 
procès-verbal  par  numéros  & défignations  des  noms 
aes  vendeurs. 

V I. 

. fl  /®ra  nommé  provifoirement , par  lefdites  muni- 
cipalités , un  garde-magafin  & un  infpeCteur-vérifi- 
cateur. 

V I I. 

Cesgardes-magafins  & vérificateurs  provifoires  font 
a.I1p0ri‘^s  a ne  lïîlfer  fortir  aucun  effet  ni  marchan- 
dées , que  préalablement  ils  ne  les  ayent  infpeftés 
& comparés  avec  les  échantillons , modèles  & mar- 
chés , pour  en  vérifier  les  quantités , qualités , lar- 
geurs , &.  meme  la  valeur  la  plus  approximative. 

B a 
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VIII. 


Ils  infcriront,  chaque  jour , fur  un  régi  lire  cote, 
paraphé  par  un  officier  public  , qu  ils  tiendront  a 
cet  effet,  tous  les  objets  qui  entreront  ou  fortiront 
des  magafins  qui  leur  feront  confiés. 


I X. 

Tous  les  effets  & marchandifes  de  mauvaife  qua- 
lité ainfi  que  celles  qui  ne  fe  trouveront  pas  con- 
formes aux  marchés  & échantillons  , feront  depoies 
dans  un  magafin  particulier,  après  y avoir  appoie 
leur  cachet  & celui  du  prépofe  de  1 admmiftration. 
31  en  fera  dreffé  procès-verbal  , & ils  les  lauteront 
fous  fa  garde. 

X. 

Âuffi-tôt  après  la  nomination  des  membres  qui 
doivent  compofer  le  nouveau  directoire , il  fera  pro- 
cédé concurremment  avec  les  anciens  & nouveaux 
adminiftrateurs  , aux  inventaires  generaux contra- 
dictoires qui  doivent  être  faits  de  tous  les  effets  & 
marchandifes  qui  fe  trouveront  dans  les  ffifieiens  ma- 
gasins & dépôts  confiés  à leur  adminiffration. 

X I. 

Pour  faciliter  l’inventaire  dans  les  magafins  de 
l’Oratoire,  la feétion  des  Gardes-h rançaifes  fera  tenue 
d’évacuer  fous  huitaine  tous  les  emplacemens  queffe 
^ occupe,  & le  département  de  Pans  eft  oblige  de 
lui  en  procurer  un  autre  dans  le  pm$  brei  dJai. 
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X I I. 

La  Convention  nationale  nommera , dans  fon  fein, 
quatre  commiffaires  pour  affilier  aux  vérifications  8c 
inventaires  qui  fe  feront  dans  les  magafins  de  Paris 
8c  Saint-Denis , pour  furveiller  les  fufdites  opérations. 

XIII. 

Les  conleils  généraux  des  municipalités  où  il  fe 
trouvera  des  magafins  de  l’adminiflration , nomme- 
ront deux  citoyens  intelligens  8c  d'une  probité  re- 
connue 9 pour  affifter  auxdits  inventaires,  8c  y agir 
comme  ils  le  trouveront  convenable  pour  les  inté- 
rêts de  la  République. 

X I V. 

Si , dans  le  cours  defdits  inventaires , il  fe  trouve 
quelques  marchan'difes  ou  effets  d’une  qualité  infé- 
rieure ou  déredueufe , ils  feront  dépotés  dans  un 
magafîn  féparé,  après  avoir  conftaté  les  noms  des 
fournifleurs  , vérificateurs  8c  gardes-magafins  qui  les 
auront  reçus. 

XV. 

Comme  la  marque  des  fourniffeurs  doit  être  ap- 
pofée  fur  chaque  pièce  de  marchandifes,  ceux  qui 
retrouveront  dans  le  cas  de  l’article  précédent,  fe- 
rout  traduits  à la  diligence  des  procureurs-fyndics 
par-devant  les  tribunaux  pour  y être  pourfuivis  84 
jugés  comme  voleurs  de  deniers  publics. 

B j 
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XVI. 

Il  fera  libre  à tout  fonctionnaire  publié , même  à 
tout  citoyen  d’être  préfent  auxdits  inventaires , d’y 
faire  toute  dénonciation  contre  les  fourniifeurs  Ôc 
tous  prépofes  de  T admini fixation. 

XVII. 

Inceflamment  après  lefdits  inventaires , il  fera  rendu 
compte  à la  Convention  de  tous  les  abus  qui  au- 
roient  pu  y être  reconnus , pour  qu’elle  puiiTe  fta- 
tuer  enfuite , d’après  le  rapport  qui  lui  en  fera  fait  , 
fur  les  arreftations  qu’elle  a prononcées  ; & provi- 
soirement toiis  les  adminiftrateurs  5 gardes-magafins  , 
vérificateurs  Sc  infpeéteurs  relieront  en  état  d’arref- 
tation  , fous  la  furveillance  ôc  refponfabilité  des  mu^ 
nicipalités. 

XVIII. 

Toutes  les  marchandées  fous  corde,  ou  égrenées 
qui  fe  font  trouvées  dans  les  magafins  de  l’Oratoire 
lors  de  fappofition  des  fcellés  par  les  commiflaires 
de  la  Convention  , Ôc  toutes  celles  qui  pourroient  fe 
trouver  dans  le  cours  des  inventaires,  qui  n’ont  pas 
çté  ou  qui  ne  fe  trouveroient  pas  accompagnées  de 
factures  du  e ment  enregiftrées  , font  déclarées  appar- 
tenir à la  République. 

X I X. 

Il  ne^  peut  être  alloué  aux  commiffionnaires  que 
l’adminMration  de  l’habillement  aura  commis  plu 
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de  mille  liv.  par  mois,  & ceux  qui  en  auraient  reçu 
davantage  , feront  tenus  de  le  rétablir  à la  tréforerie 
nationale  dans  le  mois  qui  fuivra  l’apurement  des 
comptes. 

X X. 

Tous  les  prépofés  de  ladite  adminillratron  ne  pour- 
ont  quitter  leurs  fondions  que  préalablement  ils 
n’aient  rendu  leurs  comptes , & qu’ils  ne  foient  rem- 
places  par  d autres  nommés  par  le  nouveau  direc- 
toire, 

XXI. 

Le  code  pénal  préfenté  par  Lecointre  contre  les 
fburnifieurs  infidèles , & qui  eft  diftribué  , fera  mis 
à la  difcuÏÏion  incefiamment. 

TITRE  III. 

Des  fonctions  du  Directoire  de  rhabille  ment.. 

Article  premier. 

Le  directoire  de  Fhabillement  fera  chargé  de  Fap- 
provifionnement  8c  des  achats  en  tout  genre  qui  con- 
cerneront les  habillemens , équipemens  8c  campe- 
mens  5 8c  qui  feront  néceifaires  aux  befoins  des  armées». 

1 1; 

Les  membres  du  directoire  feront  tenus  de  com- 
muniquer au  bureau  de  furveillance  tous  les  mar~ 

B Æ 
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Ches  & fourni  fiions, , à fur  & mefure  qu’ils  les  ac- 
cepteront. 

I I I. 

Le  direftoire  fera  compofé  de  membres  chargés  de 
la  fuite  de  toutes  les  affaires  & expéditions  relatives 
a la  partie  qui  leur  eft  confiée , & à l’approvifion- 
tiement  , en  toute  nature , d’effets  des  dépôts.  Huit 
formeront  le  directoire  central  à Paris,  & feize  feront 
places  au  dehors  dans  les  feize  dépôts  qui  feront  ci- 
après  dcfignés. 

I V. 

Les  membres  du  directoire  feront  feuls  charges  des 
aPProiv’^onnemens  des  effets  néceflàires  à 
1 habillement , à l’équipement  & au  campement  des 
troupes. 

V. 

^ D’après  l’état  formé  par  le  Miniftre  de' tous  les  effets 
d habillement,  équipement  & campement  préfumés  né- 
eeffaires  au  fervice  des  troupes  chaque  année,  l’Affem- 
blée  nationale  mettra  à la  difpofition  du  directoire  les 
fonds  néceffaires  pour  l’achat  & la  confection  qui  y 
feront  relatifs , à l’effet  d’être  délivrés  aux  marchands 
fourniffeurs  & autres , fur  les  feuilles  ou  mandats  déli- 
Vrés  par  le  dire&oire, 

V I. 

Aucune  feuille  ou  mandat  de  paiement  ne  pourra 
être  délivré  qu’au  préalable  les  marchandifes  four- 
nies 8c  livrées  n’ayent  été  examinées,  infpeétées,  jugées 
recevables,  & reconnues  reçues  8c  entrées  dans  les  ma- 


-a  y 

gafins,  fuivant  les  feuilles  qui  feront  délivrées  & lignées 
des  gardes-magaüns. 

V I I . 

Lefdites  feuilles  ou  mandats  , avant  d'être  remis  aux 
parties  prenantes,  feront  préfentés  au  bureau  de  fur- 
veillance  , qui  conffatera  fi  les  qualités,  nature  8c 
quantité  d’effets  y portés  font  conformes  aux  mar- 
chés préfentés  , aux  termes  de  ï article  III  du  prefent 
titre  & du  prefent  decret. 

VIII. 

Il  efî  défendu  à tout  garde-mâgafïn  8c  autres  em- 
ployés de  recevoir  dans  les  magafins  aucuns  effets 
de  quelque  nature  qu’ils  foient  , à moins  que  l’ou- 
vrier ou  fourn -fleur  ne  juflifie  de  fon  marché  en  règle  ^ 
de  même  qu’il  leur  efl  interdit  de  recevoir  de  chaque 
marchand  ou  fourniffeur  au-delà  de  la  quantité  portée 
fur  lefdites  foumifflons  & marchés , à peine  d’être 
pourfuivis  extraordinairement. 

I X. 

Aucune  fourmilion  ne  pourra  être  convertie  en 
marché  qu’après  information  prife  de  la  folvabilité 
des  fou mifïi onnair es , ou  fur  caution  fuffifante  , de 
leur  fourniture. 

. X. 

Aucune  feuille  de  paiement,  ou  mandat , délivré 
par  le  directoire  de  l’habillement  fur  la  trëforerie  na- 
tionale , ne  fera  acquitté  par  elle  qu’après  .avoir  été 
viié  8c  ordonnancé  par  trois  membres"  au  moins  du 
bureau  de  furveillance. 

Rapp.  fait  par  P.  C.  Fr,  Dupont.  B y 
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OBSERVE  R ^ 

Que  fi  on  laifle  au  miniilre  à ordonner  les  dé- 
penfes  ? les  lenteurs  feront  interminables , parce  que 
ri  ayant  plus  la  fupériorité  fur  ce  türedoire*,  il  n’aura 
aucun  motif  d’aider  fes  opérations  5 6c  peut-être  en 
a ur oit-il  à les  traverfer. 

X L 

Aucune  délivrance  ne  fera  faite  aux  différens  corps 
que  préalablement  il  ne  leur  en  foit  donné  avis  par 
1 adminifixation  5 qui  en  demeure  toujours  chargée 
jufqu’à  ce  qu’elle  en  ait  acquis  une  dccharge  du 
corps  auquel  les  effets  ont  été  adreffés. 

TITRE  IV. 

Établissement  de  seize  dépôts  généraux ,<3;  suppres-* 
sion  des  magasins  militaires . 

Article  premier. 

Indépendamment  des  magafins  généraux  des  effets 
de  la  République  établis  k Paris  & à St.  Denis , le  di- 
rectoire établira  , ainfi  qu’il  e fl  dit  à l’article  IV  de  la 
préfente  fedion  5 feize  dépôts  qui  feront  fîtués  5_ 

S a v o i R : 

i A Strasbourg. • . . .Rayonne. 

î A Metz  Carcaffone.. 

i A Lille  Château-Roux, 

i A Amiens  Châlons. 

i A Rennes  .*....  Caen, 
î A Touîoufe  .....  Lodève, 
i A Befançon  .....  Sedan. 
î A Bordeaux  ...  . . Grenoble. 
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Au  moyen  des  établiffemens  ci-defîîis  , les  magafîns 
purement  militaires  à la  fuite  des  armées , & qui  étoient 
à la  difpofition  des  généraux  & commilïàires  ordonna- 
teurs des  guerres  , font  fupprimés, 

I L 

Aufîîtôt  la  réception  du  préfent  décret  dans  toutes 
les  villes  où  font  fitués  ces  magafîns , inventaire  con- 
tradictoire en  fera  fait  en  préfence  des  commilfaires  des 
guerres  qui  ©n  ont  la  police , concurremment  avec  les 
gai des-maga  fins  & deux  experts  connoiffeurs  choifis 
par  la  municipalité,  qui  fera  tenue  de  coter , parapher 
Sc  arrêter  leurs  livres  Sc  journaux,  ainfi  que  les  lettres 
de  voiture , ordres  ôc  reçus  qui  n’y  feroient  pas  portés. 

I I L 

Un  double  defdits  inventaires  fera  envoyé  au  mi-, 
niflre  de  la  guerre,  un  autre  au  directoire  de  l’habil- 
lement. 

I V. 

Immédiatement  après  la  clôture  défaits  inventaires  , 
il  n’y  fera  verlé  aucun  effet. 

V. 

Le  nouveau  directoire  de  l’habillement  fe  chargera 
en  recette  de  tous  les  effets  reconnus  bons. 

VL 

Tous  les  effets  reconnus  bons,  8c  de  fervice  à Fu~ 
fage  des  troupes  de  la  République,  ne  pourront  être 
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èxpedies  fou  aux  armées,  foit  aux  différèns  corps  due 
apres  un  ordre  donné  par  l’un  des  adminiftrateunu 

VII. 

nJn°fUj  .!es  efr£ts  qui  feront  reconnus  dëfeétueux , 
feront  depo.es  dans  un  magafîn  particulier,  marqués 
& eflamp.lles  du  mot  rebut.  4 

. -na  Ç'°Invent'on  prononcera,  d’après  l’avis  du  mi- 
mlîre  de  la  guerre  de  l’emploi  qu’elle  en  fera. 

VIII. 

ta’5s&deSlv!eS-  °n  lik  trouvera  des  rnagaüns  mili- 
Wt  vîi  rm,Tftrf°n  ’ l?usles  effets  des  Premiers 
traüon  ÇüI~k~ch^P  dan s ceux  de  l’adminif- 

I X. 

clan^t  {à*-1/  n’Y  ai!ra  point  de  ma?afins  dépen- 
i ' d f.adm|mfîration , 1 évacuation  s’en  fera  d’après 
les  premières  demandes  du  miniUre.  P 

X. 

<* 

Ecnïrrilppî™e'’  t0""S  fois  ^efinîérit’dl 

X I. 

nommifr26  déPôtsPIace'’  les  lieux  TÎ-deffus  dé* 

nommas  feront  conduits  & adminiflr és  par  feize  mem- 
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bres  adminiftrateurs  qui  correfpondront  directement 
avec  le  directoire  , fe  conduiront  d’apres  les  avis,  oc 
veilleront  à ce  que  les  dépôts  foient  toujours  appro- 
vifionnés  en  tout  genre , & aux  évacuations  qui  devront 
|g  faire. 

Iis  s'occuperont  de  même  de  faire  tenir  dans  le  plus 
grand  ordre , par  les  gardes-magafins  les  livres  , tant 
d’entrée  que  de  fortie  , 8c  de  faire  former  par  eux,  tous 
les  i ers . & 15  de  chaque  mois,  un  état  de^fituation 
du  dépôt,  8c  de  toutes  leurs  opérations , qu’ils  aarei- 
feront  au  directoire  à chacune  de  ces  époques. 

X I I. 

Ces  états  parvenus  au  directoire  feront  par  lui  remis 
au  bureau  de  furveillance  & de  comptabilité  , à l’effet 
de  lui  faire  connoitre  les  befoins  que  pourra  avoir 
chaque  dépôt. 

X I I I. 

Le  traitement  des  adminiftrateurs  fera  de  8000  liv. 
pour  ceux  de  Pans  , 8c  de  6000  pour  ceux  aes  depar- 
temens , indépendamment  des  frais  de  polie  pour  ceux 
qui  feront  en  voyage. 

X I V. 

Si  par  démiffion , mort  ou  autrement , une  ou  plu- 
fleurs  places  des  membres  du  directoire  yenoient  a 
vaquer , les  membres  reftans  font  autorités  à préfenter 
à la  Convention  une  lifte  de  citoyens  inftruits  dans 
cette  partie  , d’une  probité  reconnue , 8c  convenables 
à la  ebofe , à raifon  de  fix  par  chacune  des  places  va^ 
cantes , entre  lefquels  la  Convention  fe  réferve  de 
choifir» 
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X V. 

Les  gardes-magafins,  vérificateurs  & autres  employés 
H111  lmn?ediatement  fous  les  ordres  du  directoire^ 
1 , ? nomination  ; de  même  dans  le  cas  où  aucun 

de  le  Seüküèl^  COnÛaace  ’ 11  fera  Iibre  cfiredoire 

XVI. 

toiI°<ï^'ra!^rati0nVlltérieUreS  re,abves  au  direct 

minlrJrhab!lleTnt  & ec3u'Pement , feront  déter- 
nie.s  par  un  reglement  particulier,  qui  fera  fait  & 

ÿeffe  par  les  comités  de  la  guerre  & de  l’examen 
des  marches  réunis , & préfenté  à la  Convention  na- 
tionale pour  y etre  définitivement  arrêté. 

titre  v. 

î)u  mode  d'achat. 

Article  premier. 

,,  ^directoire  de  l'habillement  ne  fera  fes  achats 
d étoffés  , draps  , tricots  , cadis  , ferges  , &c.  , 
odes  de  toute  nature , &c. , que  par  des  traités  di~ 
fenT poffiblT  man^faLCÎ:ures & fabriques,  autant  qu’il 

I I. 

Les  adminiffrateurs  qui  fe  rendront  dans  les  ma- 
nuraciures,  n y concluront  aucun  marché  fans  au 
préalable  avoir  fait  paffer  au  directoire  les  échantil- 


3* 

Ions  des  objets  propofés.  Ces  échantillons  feront  au 
nombre  de  trois  pour  chaque  objet,  & marqués  du 
cachet  & du  nom  du  manufacturier , avec  une  éti- 
quette portant  l’aunage  , la  largeur , la  nature  8c  le 
prix  de  l’étoffe.  Lefdits  échantillons  & le  prix  feront 
vifés  par  les  municipalités  des  lieux  où  font  fituées 
lefdites  fabriques  , qui  retiendront  l’un  des  échantil- 
lons pour  fur  veiller  8c  vérifier  les  marchandifes  lors 
de  la  délivrance. 

I I I. 

Si  , après  examen  fait  defdlts  échantillons , les 
étoffes  conviennent  , le  directoire  autorifera  les  ad- 
miniftrateurs  à traiter , en  fixant  les  quantités , les- 
quelles ne  pourront  jamais  être  excédées,  fous  au- 
cun prétexte,  à peine  contre  les  manufacturiers  de 
n’être  point  payés  de  l’excédant  qu’ils  auroient  en- 
voyé au-delà  des  quantités  demandées. 

I V. 

Des  deux  échantillons  qui  feront  envoyés  au  di- 
rectoire , revêtus  du  cachet  & du  nom  du  manu- 
facturier , il  en  reifera  toujours  un  au  directoire  , 
pour  y avoir  recours  toutes  fois  8c  qualités  , 8c 
l’autre  fera  adrefle  , par  le  directoire , au  dépôt  dans 
lequel  la  Üvraifon  de  l’objet  devra  être  faite. 

Tous  les  échantillons  , foit  au  directoire  , foit 
dans  les  dépôts  , feront  tous  enregi  fixés  par  ordre 
de  numéros,  8c  à inclure  que  les  étoffes  feront  li- 
vrées , on  y appofera  le  même  numéro  que  celui 
donné  à l’échantillon , de  manière  que  l’un  foit  tou- 
jours la  preuve  de  l’autre  , & que  la  comparaifon 
foit  en  tout  temps  poflible  à établir,  tant  au  direc- 
toire que  dans  les  dépôts  extérieurs. 
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V* 

Le  dîreâoîre  fera  également  palper  dans  les*  dépôts* 
refpedlfs  8c  aux  municipalités  des  lieux  où  les  mar- 
chand îfes  devront  être  livrées  ou  manufacturées  , les 
traités  8c  marchés  qu’il  aura  faits  avec  les  manufac- 
turiers auxquels  il  fera  indiqué  de  verfer  dans  tel  ou 
tel  dépôt , afin  que  Ton  puifîe  juger  , lors  de  la 
réception  , fî  toutes  les  claufes  en  font  exactement 
remplies. 

TITRE  VI. 

Réception  des  effets  y étoffes  ôt  marchandises  de  toute 

nature  dans  les  magasins  de  la  République . 

Article  premier. 

Aucune  étoffe  ou  marchandife  , aucun  effet  d’é- 
quipement ou  de  campement  ne  fera  reçu  dans  au- 
cun des  magafîns  de  la  République  qu’après  une 
vérification  préalable,  .laquelle  fera  faite  dans  les  ma- 
ge fins  de  Paris  8c  Saint-Denis  par  les  vérificateurs 
nommés  à cet  effet  , 8c  dans  les  feize  magafîns  ou 
dépôts  fitués  dans  les  départemens , par  un  vérifica- 
teur intelligent  9 8c  par  deux  experts  nommés  par  la 
municipalité  des  lieux  où  font  fitués  les  différens 
dépôts 

I D 

Lors  de  la  réception  des  étoffes  de  toute  nature  y 
il  fera  procédé  , tant  à Patinage  qu’à  Pexamen  de 
fa  qualité  , par  comparaifon  avec  les  échantillons  ; 
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le  tout  lera  conftaté  par  un  procès-verbal  qui  at- 
tellera fi  la  quantité  defdits  aunages  eft  conforme 
à celle  portée  dans  les  faftures  , & fi  les  largeurs 
font  telles  qu’elles  auront  été  annoncées  dans  les 
fou  mi  filon  s ^ enfin,  fi  toutes  les  conditions  portées 
par  les  marché  sont  été  fidèlement  remplies. 

I I I. 

Toutes  les  fois  qu’il  fe  rencontrera  quelle  m| 

compte  foit  fur  les  aunages  , ou  lesma.geurs  il 

en  fera  dreffe  procès-verbal  particu  !efo 

fera  fait  deux  expéditions  , l une  qui . redora  dans 

\t Jii  du  g»4“g*S  & 3“‘  % 

au  direftoire.  Ledit  proces-verbal  ^ia  figne  tant 
d 's  experts  & du' vérificateur  , que  du  ^ garde  ma 
vafin  P&  de  celui  qui  fera  la  livraifon , ioit  en  fon 
' fom  foit  comme  fondé  de  pouvoirs  du  fournit 

feur.  j y. 

Ci  le  défaut , foit  dans  les  aunages  , foit  dans  les 
lS„is,  étok’tel  eût  de  U perte  ta t Um- 

i • j ta  niece  if  ra  mile  a.  Part?  lous  ics 

Fc^llés^de  l’adminiflration  , & fous  la  garde  du  ^arde- 
mavafin  à l’effet  d’être  repréfentee.  au  fouinmeur, 
t ÿml  confifquée  , fi  la  fraude  étoit  mamfeftee, 

1 STa  * Set  les  fois  que  les  étoffes 

tnarchandifes  ou  effets  fournis  ne  feront  pas  dune 
qualité  au  moins  égale  aux  échantillons. 


Pour  qu’il  ne  pui 


V. 

fe  Commettre  aucune  erreur 
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dans  le  refus  des  étoffes  qui  ne  feroient  pas  receva- 
bles, & quon  pu  fie  dans  tous  les  cas  les  faire  re- 
connoitre  par  les  fabriques  ou  manufactures  qui  les 
auroseni .fourmes, il  eft  enjoint  à tout  fabricant  ou 
manufacturier  de  marouer  leurs  pièces  d étoffés  d’une 
étiquette  attachée  auxfftes  pièces,  laquelle  contien- 
jia  Ie,  .eu  a manufe<fitue  ou  fabrique , le  nom 
, fabricant.  ou  manufadurier  , la  quantité  d'aunes 
qu  elles  contiennent,  la  largeur  de  l’étoffe  & fa  cou- 
leur, le  tout  avec  le  cachet  du  fournilfeur. 

Les  pièces  qui  feront  envoyées  fans  étiquettes  ne  fe- 
ront point  reçues , & il  n’en  fera  point  fait  état  dans 
les  oidres  ae  paiement. 

V I. 

f Lorfque  les  etoiies  auront  été  reçues  après  avoir 
ete  examinées  par  les  experts,  8c  que  les  aunages  8c 
largeurs  auront  été  confiâtes  , le  procès-verbal  de 
réception  fera  adrefle  au  diredoire  , figné  tant  des  ex- 
perts,  vérificateurs , que  du  garde-magafin  , du  four- 
nilieur , ou  de  fon  prépofé , 8c  il  y fera  fait  mention 
de  la  demeure,  pour  exercer  vis-à-vis  de  lui  toute 
adion  légitime  , s'il  fe  manifefloit  par  la  fuite  quelque 
vice  ou  defaut  qui  eut  échappé  à la  vigilance  du  véri- 
ficateur. 

V I I. 

Les  étoffés  ou  marchandifes  , ou  effets  de  toute  na- 
ture , ne  îeront  payés  aux  fournifieurs , fabricans  ou 
autres , que  fur  le  vu  du  procès-verbal  de  réception 
duement  en  règle.  r 

VIII. 

A 1 egard  des  effets  de  campement  8c  d’éqiupement, 
qui  ne  s’achètent  que  tout  confedionnés  les  mar- 
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chands  &:  fournifleurs  feront  tenus  d'y  appeler  leur 
marque  contenant  leurs  noms. 

Et  fur  le  procès-verbal  de  réception  , qui  fera  fait 
double,  & dont  une  copie  refiera  dans  le  magafin 
ou  lefdits  effets  auront  été  livrés  , il  fera  fait  état  du 
nom  du  fouriffifeur  ou  marchand,  de  fa  demeure,  à 
l’effet,  par  badiné  ni  fixation , d'exercer  vis-à-vis  de  lui 
tout  recours  ou  répétitions  légitimes , dans  le  cas  où 
il  fe  manifeftéroit  par  la  fuite  quelque  vice  intérieur 
de  confection  ou  de  qualité  dans  les  matières  fournies , 
qui  auroit  écliappé  aux  vérificateurs  3c  experts. 

I X. 

Tous  les  derniers  de  chaque  mois , le  garde-ma- 
gafin  fera  Finventaire  des  étoffes , marchandifes  8c 
effets  de  fon  magafin  par  entrée  Sc  fortie.  Cet  état 
fommaire  devant  fervir  à faire  connoître  fi  chaque 
f depot  eft  fuffifamment  approvifionné , ou  s'il  y a des 
objets  dont  il  faille  le  remplir  pour  la  sûreté  du  fervice, 
en  conféquence,  ledit  état  contiendra  les  entrées  de 
tous  les,  effets  3c  marchandifes , les  objets  mis  en 
confection , le  produit  de  la  confection , les  forties 
ne  toute  nature,  & le  refiant  en.  magafin  fur  chaque 
nature  d’objets.  1 

X. 

La  réunion  des  états  de  tous  les  dépôts  extérieurs, 
jointe  à la  fituation  dm  magafin  général  placé  à Paris 
près  le  directoire , formera  le  tableau  de  tout  ce  qui 
fe  trouvera  exifier  au  premier  de  chaque  mois;  Sc  ce 
ta  oie  au , dont  un  double  fera  remis  au  comité  3c  F autre- 
au  min ifire , déterminera  les  ordres  ultérieurs  que  re- 
cevra le  directoire  pour  affurer  fon  fervice. 
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